
Dans quelle mesure la décolonisation a-t-elle redessiné les équilibres géopolitiques mondiaux entre 1945 et 1975 ? 



Définition des termes dans le contexte historique du sujet:
Décolonisation :
Processus historique par lequel les colonies accèdent à l’indépendance politique, économique et culturelle, entre 1945 et 1975. Ce mouvement s’accélère après 1945, dans un contexte marqué par :
l’affaiblissement des puissances européennes (Royaume-Uni, France) après la Seconde Guerre mondiale,
la montée des nationalismes anti-coloniaux en Asie (Inde, Indochine) et en Afrique (Algérie, Congo),
la pression internationale, notamment via l’ONU (résolution 1514 de 1960 sur l’autodétermination),
la guerre froide, qui pousse les États-Unis et l’URSS à soutenir les mouvements de libération pour étendre leur influence et pour des raisons idéologiques.

Équilibres géopolitiques mondiaux :
Répartition des puissances et des influences à l’échelle internationale, caractérisée avant 1945 par la domination des empires coloniaux européens. Entre 1945 et 1975, ces équilibres sont remaniés par :
l’émergence de deux superpuissances (États-Unis et URSS) qui remplacent progressivement les anciennes puissances coloniales,
la création de nouveaux États, souvent non-alignés, qui modifient les alliances traditionnelles,
l’apparition de conflits postcoloniaux (guerres de frontière, instabilité politique) et de dépendances économiques (néocolonialisme).

Période 1945-1975 :
1945 : fin de la Seconde Guerre mondiale, début de la guerre froide, et premières indépendances (Indonésie, Vietnam puis rapidement  Inde).
Années 1950-1960 : Apogée de la décolonisation (Afrique subsaharienne, Maghreb, Asie du Sud-Est).
1975 : Fin symbolique de la décolonisation « classique » avec l’indépendance du Mozambique et de l’Angola et la fin de la guerre du Vietnam avec la prise de Saïgon par le Vietnam du Nord communiste.

Problématique:
La décolonisation a-t-elle simplement remplacé un ordre colonial par un nouvel équilibre dominé par les superpuissances, a-t-elle plus modestement bousculé l’ordre ancien dominé par une poignée de puissances sans tout à fait le faire disparaître ou a-t-elle permis l’émergence d’un monde multipolaire, marqué par la diversité des acteurs et des alliances ?


I - La décolonisation bouscule les rapports de force traditionnels

A. L’affaiblissement irréversible des puissances coloniales européennes
La décolonisation, rendue possible par l’affaiblissement des métropoles à l’occasion des deux guerres mondiales, accélère à son tour leur effacement géopolitique. ex. : crise de Suez en 1956, défaite française en Indochine en 1954).
Perte de légitimité : les idéaux de liberté et d’égalité portés par la guerre contre le nazisme sapent la justification morale de la colonisation.

B. L’émergence de nouveaux États et leur reconnaissance internationale
Vague d’indépendances : 1945 (péninsule coréenne), 1947 (Inde, Pakistan), 1954 (Indochine), 1960 (« année de l’Afrique »), 1962 (Algérie). Multiplication du nombre d’Etats à l’ONU, qui deviennent majoritaires à l’AG de l’ONU. D’où un certain nombre de résolutions et de décisions favorables à ces pays:
résolution 1514 (1960) consacre le droit des peuples à disposer d’eux-mêmes, accélérant le processus.
Création de la CNUCED en 1964,
Vote en faveur de l’admission de la RPC (République Populaire de Chine) à l’ONU avec le statut de membre permanent du Conseil de Sécurité à la place de Taïwan en 1971.

Organisation de ces Etats en un nouveau pôle pour peser dans les affaires du monde: conférence de Bandung (1955), conférence de Belgrade (1961) et création du Mouvement des non-alignés.


II - Néanmoins, entre 1945 et 1975, la décolonisation ne renverse pas totalement l’ordre ancien …

A - De jeunes Etats faibles, bien incapables de peser sur la scène mondiale
Loin des rêves développés à Bandung, les nouveaux Etats sont souvent faibles et instables politiquement: multiplication des coups d’Etat, conflits internes (ex du Nigeria avec la guerre du Biafra en 1967, du Congo-Léopoldville avec le soulèvement du Katanga en 1960). Ils peinent à se développer, pris entre l’inefficacité du modèle de développement d’inspiration soviétique et le néocolonialisme qui maintient une influence des anciennes métropoles.

B - La décolonisation instrumentalisée par les 2 Grands pour redessiner les équilibres géopolitiques mondiaux
Pour des raisons fondamentalement différentes, les 2 Grands sont favorables à la décolonisation qui ouvre un nouveau terrain de rivalité entre eux et accentue le déclassement des anciennes métropoles: crise de Suez (1956), guerre du Vietnam, conflit en Angola…


III - … mais elle prépare la multipolarisation du monde, selon un schéma cependant très éloigné des ambitions de la conférence de Bandung 

A - L’échec du Mouvement des non-alignés
Cf cours

B - Mais les prémices de l’émergence de certains Etats du Tiers Monde sont déjà visibles, annonçant une forme de multipolarisation que la mondialisation a accélérée
Dès les années 1960-1970, on peut observer le décollage de certains pays asiatiques longtemps sous une férule coloniale: Corée du Sud, Hong Kong, Singapour. La fin de la décennie voit surtout la Chine adopter en 1978 le plan des 4 modernisations, vaste train de réformes économiques qui lance le rattrapage chinois. Et la mondialisation néo-libérale qui démarre dans la décennie suivante va offrir à ces Etats des opportunités inédites, préparant un véritable bouleversement des équilibres mondiaux, désormais clairement perceptibles. 



















I. La décolonisation, un bouleversement majeur des équilibres géopolitiques

A. La fin des empires et la redistribution du pouvoir (ex. : déclin de l’Europe, montée des États-Unis et de l’URSS)
B. L’émergence de nouveaux acteurs (Tiers-Monde, non-alignés)
C. La guerre froide comme cadre de la décolonisation (ex. : crises de Suez, Cuba, Vietnam)
II. Les limites de la redéfinition des équilibres

A. La persistance des influences néocoloniales (ex. : Françafrique, Commonwealth)
B. Les conflits internes et les instabilités postcoloniales (ex. : guerres civiles, coups d’État)
C. La dépendance économique et la domination des superpuissances
III. Une reconfiguration inégale et contrastée

A. La décolonisation comme accélérateur de la multipolarité (ex. : rôle de la Chine, des pétromonarchies)
B. La persistance des clivages Nord-Sud et la montée des revendications du Tiers-Monde
C. Un héritage durable : la décolonisation comme processus inachevé

